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aussitôt soulagée, et si aujourd'hui je suis guérie, je l'attribue à
leur intervention.

Actions de graces et reconnaissance immortelle à St Antoine
et au bon frère Didace.

Le vou d'un musulman à saint Antoine. - L'enfant
d'un musulman étant tombé dangereusement malade, son père,
un janissaire ou cawas bien connu t Jérusalem, fait vSu -t saint
Antoine de Padoue de vêtir son enfant, s'il le guérit, comme le
saint est vêtu lui-même, de l'habit franciscain. Le vou fait, l'en-
fant revint à la santé et d'une santé parfaite. Grand -mbarras du
P. Curé à (lui le eawas vient demander l'habit religieux pour son
fils musulman. il dit à cet homme qu'il petit se regarder comme
dispensé de ce vœeu. L'autre ne l'entend pas ainsi. Il veut
accomplir son v<eu. Si donc vous voyez un musulman vêtu à la
inanière de saint Antoine de Padoue, comme un fils de saint
Francois, dites, (est son père musulman (lui lui a donné ce
saint habit. Et <lire qu'il y a des catholiques qui ne peuvent
voir ce vétement, même en peinture Une tertiaire

Terrebonne. Merci à S. Antoine, à S. Joseph et au bon
Frère Didace. pour deux faveurs temporelles importantes.

F.\VEU'RS I)IVERSES

Montréal. - Merci aux Stes âmes du purgatoire, à S. Eu-
sèbe et à S. Joseph pour plusieurs grâces, en particulier pour
une place obtenue à mon mari. -. R.

St-Philippe. - Je dois ma santé et mon bonheur au Sacré-
Ceur de Jésus et à Marie qui m'ont exaucée après une neuvaine.

Dame P. LEFEvRE.
Montréal. - Merci au grand S. Joseph pour deux grandes

grâces obtenues au commencement d'une neuvaine en son
honneur.

CHRONIQUE PALESTINIENNE

Cinquantaine de profession religieuse à Jérusa-
lem. - Le 16 janvier, pendant que le patriarcat latin de Jéru-
salem célébrait avec grande solennité la fête patronale du saint
Nom de Jésus, le couvent de Saint-Sauveur était dans la jubila-
tion à l'occation de la cinquantaine de profession religieuse du
R. 1. Philippe (le Montealtavelio, le Directeur franciscain de
Casa-Nova, bien connu des pèlerins de Terre-Sainte. Entré tout


